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Nouvelles données sur la chronologie d’implantation des structures immergées
d’Olbia de Provence (Var, 1er s. ap. J.-C.)

Contexte

Les structures immergées d’Olbia de Provence font l’objet, depuis 2019, d’une 
série de campagnes archéologiques réalisées par le Centre Camille Jullian 
(UMR7299) et l’Inrap, avec le soutien du Fonds de dotation Archéologie 
et Patrimoine en Méditerranée (Arpamed), du Département des recherches 
archéologiques subaquatiques et sous-marines (Drassm), de l’Institut d’ar-
chéologie méditerranéenne Arkaia d’Aix-Marseille Université et de la ville 
d’Hyères. Elles ont mis en évidence, grâce au nettoyage des structures archi-
tecturales et à la réalisation de sondages ciblés, du mobilier céramique qui 
permet de préciser la date d’une des constructions et donc de participer à 
l’étude archéologique et architecturale des vestiges des aménagements litto-
raux du site. 

Le mobilier

Tout le mobilier étudié a été découvert en place, pris dans des éléments de 
maçonnerie ou dans les massifs de fondations des structures. Il est donc clai-
rement lié à sa construction et non pas à sa fréquentation ni à des apports 
extérieurs. Il s’agit exclusivement de fragments d’amphores.

Un fond d’amphore de Tarraconaise, Pascual 1 ou Dressel 2/4, a été extrait 
du massif de fondation d’un tronçon de mur détaché. Un autre fond, appar-
tenant à une amphore Dressel 1, était pris dans le mortier au sud-ouest du 
mur oriental de la branche Yb3. Un troisième fond a été découvert dans le 
même secteur, il s’agit d’un fragment très érodé d’amphore de Bétique dont 
l’identification est incertaine : Dressel 7-11, Dressel 12, Haltern 70 ? Dans la 
« voie » bétonnée, au cœur de l’ouvrage, c’est un bord d’amphore Gauloise 4 
qui a été mis au jour.

Datation

L’amphore Dressel 1 apparait dans le dernier tiers du IIe s. av. J.-C. sur la côte 
tyrrhénienne et ne dépasse pas le changement d’ère ;  les amphores hispa-
niques, qui sont produites dans la seconde moitié du Ier s. av. J.-C., circulent 
encore au milieu du siècle suivant,  au moment de l’apparition des premières 
Gauloise 4. 

Interprétation

L’identification et la datation des amphores permettent d’avancer deux hypo-
thèses quant à la chronologie de construction d’une partie des structures lit-
torales d’Olbia. La première est que le premier ensemble (la jetée) et plus pré-
cisément la branche Yb3 ait subi un remaniement. Dans un premier temps, 
dans la seconde moitié du Ier s. av. J.-C., les murs de la « branche » sont érigés 
sur leur massif de fondation et la « voie », entre les deux murs, est réalisée 
dans des matériaux aujourd’hui disparus. Par la suite, vers le milieu du Ier s. 
ap. J.-C., ces matériaux auraient été remplacés par le conglomérat de « béton 
romain » lors d’une réfection du sol de la « voie ».
La seconde, la plus vraisemblable, est que l’ensemble des éléments construc-
tifs – murs et « voie » – du premier ensemble aient été bâtis simultanément, 
vers le milieu du Ier s. ap. J.-C. Le blocage des massifs de fondation, composé 
de pierraille et de fragments de céramique liés au mortier, pourrait conte-
nir des tessons bien antérieurs,  ce qui expliquerait la présence du fond de 
Dressel 1.
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